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Bienheureux 
ALBERTO MARVELLI, 

laïc engagé 
 

Mémoire facultative 
 
   Albert Marvelli naquit à Ferrare le 21 mars 1918, dans une famille qui était une véritable église domestique ; il vécut et grandit 
à Rimini, où la famille s’était transférée. Son effort con-tinuel a été de conformer sa conduite personnelle aux valeurs chrétiennes. 
Dans cette démarche le Patronage salésien lui fut d’un grand secours, surtout après la mort de son père quand lui tomba sur les 
épaules la grave responsabilité de s’occuper de la famille, en devenant presque un deuxième papa pour ses frères.   
   Le Journal, écrit entre 1933 et 1946, nous révèle les motivations les plus profondes de l’œuvre évangélique de Marvelli ; 
surtout parce que nous pouvons entrer directement dans sa relation la plus intime avec Dieu. Le Journal commence, en effet, par 
une ren-contre profonde avec le Seigneur, fruit d’une illumination inattendue qui caractérisera sa courte existence : ―La voie de la 
perfection est difficile, je le sais, mais avec l’aide de Jésus rien n’est impossible‖ (Journal 1935).   
   Albert est un homme fort et dynamique, qui médite comment il peut être saint dans le concret de la vie quotidienne. En 1941 il 
écrit : ―Je veux que ma vie soit un acte continuel d’amour […] Amour qui soit foi, amour qui soit charité, apostolat, sens du 
devoir, désir de me sanctifier‖. Ce qui alimente cette énergie, c’est l’Eucharistie. Il inscrit dans ses notes : ―Tout mon être est 
impré-gné de l’amour de Dieu, du fait qu’Il vient en moi avec son corps et avec son âme et qu’il divinise tout mon corps, mes 
pensées, mes actions, mes paroles‖.   
   Cette intimité avec Dieu, à laquelle il parvient précisément au moyen de l’Eucharistie, fait qu’Albert s’ouvre aux autres, en 
percevant les profondes injustices, les péchés, les misères de son temps. Son engagement est extraordinaire et ne connaît pas de 
répit. Transparaît une ferveur de charité, qui se manifeste par une attention délicate aux problèmes des gens. Pendant la deuxième 
guerre mondiale, Marvelli est toujours au premier plan pour aider les militaires, ainsi que les personnes qui ont besoin de secours 
ou ont été déplacées lors d’une évacuation.   
   Il a été un actif protagoniste de la vie ecclésiale, sociale et politique de sa ville. Il servit le Christ dans les pauvres avec un 
amour fervent. Il exerça un apostolat actif en de nombreux domaines.   
   Renversé par un véhicule militaire, il mourut le 5 octobre 1946.   
   Il a été béatifié par Jean-Paul II le 5 septembre 2004, à Lorette, à l’occasion du grand Congrès international de l’Action 
Catholique.   

 
Commun des saints : pour ceux qui ont exercé une activité caritative, avec les antiennes et les psaumes du jour de la 
semaine.   

 

OFFICE DES LECTURES 
 

DEUXIÈME  LECTURE   
 

Du ―Journal‖ du bienheureux Albert Marvelli 

(Diario e Lettere. La spiritualità di un laico cattolico,  

présenté par F. Lanfranchi, Editions Saint-Paul, Cinisello B. [Milan] 2005, passim) 

 
Devenir saint en développant en soi 

une vive sensibilité pour les phénomènes spirituels, politiques, sociaux, religieux 
 
   Aujourd’hui, je me suis fixé un but à atteindre coûte que coûte, avec l’aide de Dieu. But élevé, sublime, radieux, 
précieux, désiré depuis un bout de temps, mais jusqu’à présent jamais réalisé. Etre un saint, un apôtre, charitable, 
appliqué, pur, fort. Ne jamais demeurer un instant oisif. N’est-ce pas de la présomption ? N’est-ce pas que je crois 
être assez fort pour réussir ? Seigneur, tu le sais : je ne peux rien par moi-même.   
   Chaque fois que je m’approche de la S[ainte] Communion, chaque fois que, dans sa Divinité et son Humanité, Jésus 
entre en moi, est en contact avec mon âme, de saintes réso-lutions jaillissent pleines de lumière, c’est comme un feu 
qui flambe, capable d’entrer dans mon cœur, comme une flamme qui brûle et qui consume, mais qui me rend si heu-
reux. Alors je me livre tout entier à un entretien intime avec  Jésus ; mon humanité disparaît, pourrais-je dire, là près 
de lui. Jésus vit en moi ; Jésus est dans mon cœur ; Jésus quitte le ciel pour entrer dans mon corps très indigne. Jésus 
donne-moi ta volonté, ta fermeté dans les résolutions, ton immense amour pour les hommes et leurs misères, ton sens 
total et surnaturel d’apostolat. Jésus m’a enveloppé de Sa lumière, m’a entouré, je ne vois plus que Lui, je ne pense 
qu’à Lui ; tout le monde autour disparaît, on reste seul avec Lui, on Le prie de prolonger sans cesse ces instants, de 
ne jamais disparaître de notre regard, de nous être toujours présent  pour  nous  rappeler  notre  devoir.   
   Il est inutile d’avoir la prétention de vouloir devenir un saint, de vouloir être un apôtre, d’apparaître comme un 
travailleur plein d’activité si l’on ne médite pas, si l’on court après toutes les pensées, même futiles, si l’on n’est pas 
capable de s’imposer un recueillement plus intense, un sens d’observation qui soit critique et bon, une autonomie de 
réflexion dans l’examen des questions, une vive sen-sibilité pour tous ces phénomènes spirituels, politiques, sociaux, 
religieux qui se produisent autour de nous.   
   Comment ces années ont-elles passé pour moi ? Quel progrès ai-je fait dans la vie spirituelle ? Les événements, les 



douleurs, les souffrances, les sacrifices, les joies ont-ils su m’enseigner quelque chose, ont-ils fait grandir en moi la 
foi, l’espérance, la charité ? Ai-je progressé, en somme, ou suis-je resté toujours au même point ou, pire, suis-je dans 
un état plus mauvais ? Je veux analyser à fond la vie des ces années, la niveau spirituel actuel, je veux faire un 
examen de conscience soigné et méticuleux, nécessaire après tant de temps. Je veux m’habituer de nouveau à 
réfléchir, à penser, à méditer, car je sens malheureusement que l’activité inten-se de ces dernières années a été menée 
au désavantage de la vie intérieure.   

   Toutes les idées viennent des autres ; il semble que je fasse tout et je ne fais rien ; je passe pour un actif, digne 

d’être montré en exemple et je tourne à vide, en tâtonnant de droite et de gauche, comme un moulin à vent,  sans 

obtenir de résultat. Ce n’est pas moi qui donne leur ton à mes activités ; elles me semblent étrangères, alors que je 

désire vivre pour elles. N’est-ce pas dû au travail professionnel trop abondant, aux préoccupations matérielles 

présentes et à celles de l’avenir ? Il faut s’habituer à examiner chaque idée, à étudier, à méditer et à repenser. Le 

Seigneur m’a donné une intelligence, une volonté, une raison : eh bien, je dois les employer, les entretenir, les faire 

fonctionner. Si on ne les emploie pas, elles se rouillent, et on finit par être une nullité.   
 
 
RÉPONS BREF                                                    Cf. Pr 23,26 ; 5,1 
 
R/. Mon fils, tourne vers moi ton cœur et que tes yeux suivent mes indications : * tu deviendras un 

homme parfait.   
V/. Sois attentif à ma sagesse, prête l’oreille à mes conseils :   
R/. tu deviendras un homme parfait.   

 
Oraison comme le matin.   
 
 

MATIN 
 
 
PAROLE DE DIEU                                        Rm 12,1-2 
 
   Je vous exhorte, mes frères, par la tendresse de Dieu, à lui offrir votre personne et votre vie en sacri-fice 
saint, capable de plaire à Dieu : c’est là pour vous l’adoration véritable. Ne prenez pas pour modèle le 
monde présent, mais transformez-vous en renouvelant votre façon de penser pour savoir reconnaître quelle 
est la volonté de Dieu : ce qui est bon, ce qui est capable de lui plaire, ce qui est parfait.   
 
RÉPONS BREF 
 
R/. Vivons dans la charité, * au service les uns des autres !   

— Vivons dans la charité, au service les uns des autres !   
V/. Ouvrons nos cœurs aux pauvres, * au service les uns des autres !   
V/. Gloire au Père, et au Fils, et au Saint-Esprit.  

— Vivons dans la charité, au service les uns des autres !   
 
CANTIQUE DE ZACHARIE  - page 370 -   
 
Ant. Ce qui montrera que vous êtes mes disciples, c’est l’amour que vous aurez les uns pour les autres.   
 
LOUANGE ET INTERCESSION   
 
   La liturgie de louange nous invite à présenter à Dieu, source de toute bénédiction, cette prière qui s’élève 

vers la Trinité au cœur de notre vie. Soutenus par l’intercession du bienheureux Albert Marvelli, 
présentons nos invocations :   

 
R/. Tu es saint, Seigneur, Dieu de la vie.   
 
   En tout temps tu donnes en ton Eglise des hommes et des femmes capables de choix de vie qui vont 

jusqu’à l’héroïsme :   
– aide-nous de ta force sur notre route quotidienne parcourue au milieu des difficultés rencontrées.   

   La société humaine a besoin de personnes qui suivent l’exemple du bienheureux Albert pour se dévouer 
au bien commun :   

–  éclaire ceux dont l’action est menée en milieu politique, en milieu social ou en milieu humani-taire.         

 
   L’attention aux pauvres, aux exclus, aux malades, aux marginaux de toutes sortes demande une 



ouverture de cœur :   
– bénis tous ceux qui se dévouent pour alléger les épreuves de leurs frères qui sont le plus dans le besoin. 

  
 
R/. Tu es saint, Seigneur, Dieu de la vie.   
 
   La vitalité de l’Eglise se manifeste aussi au moyen de différentes formes d’associations et de mou-

vements :   
– que, grâce à toi, ceux qui les animent avec une véritable attitude de service mènent des projets qui 

apportent beaucoup de bien.   

   La spiritualité vécue par les laïcs demande de saints éducateurs qui sachent former à la vie évangéli-que 
et à la participation aux sacrements :   

– donne à ton Eglise et à la société des formateurs de conscience et des pasteurs qui sachent conduire les 
célébrations du Mystère divin.   

 

Notre Père.  
 

ORAISON   
 
   Dieu, source de vie et de sainteté, tu as mis au cœur du bienheureux Albert Marvelli un ardent amour 
pour les pauvres et tu lui as donné d’administrer la communauté sociale avec des sentiments animés par 
l’Evangile ; par son intercession, accorde-nous de favoriser un service généreux envers tous, en attri-buant 
 une  sage  valeur  aux  biens  terrestres.   
   Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur et notre Dieu, qui règne avec toi et le Saint-Esprit, maintenant 
et pour les siècles des siècles.   

R/.  Amen.  
 

SOIR 
 
PAROLE DE DIEU                                      Rm 8,28-30 
 
   Nous le savons, quand les hommes aiment Dieu, lui-même fait tout contribuer à leur bien, puisqu’ils sont 
appelés selon le dessein de son amour. Ceux qu’il connaissait par avance, il les a aussi destinés à être 
l’image de son Fils, pour faire de ce Fils l’aîné d’une multitude de frères. Ceux qu’il destinait à cette res-
semblance, il les a aussi appelés ; ceux qu’il a appelés, il en a fait des justes ; et ceux qu’il a justifiés, il leur 
a donné sa gloire.  
 
RÉPONS BREF 
 
R/. Le Seigneur est juste, * il aime la justice.  

— Le Seigneur est juste, il aime la justice.  
V/. Il regarde les bons avec amour, * il aime la justice.  
V/. Gloire au Père, et au Fils, et au Saint-Esprit.  

— Le Seigneur est juste, il aime la justice.  
 
CANTIQUE DE MARIE  - page 371 -   
 
Ant. Ce que vous avez fait à l’un de ces petits, c’est à moi que vous l’avez fait.   
 Venez, les bénis de mon Père, recevez en partage le Royaume qui a été préparé pour vous depuis la 

fondation du monde.   
 
INTERCESSION   
 
   A la fin de ce jour élevons notre supplication vers Dieu, Père de miséricorde et source de sainteté, pour 

qu’il nous accorde de vivre sur l’exemple du bienheureux Albert Marvelli chaque jour de notre vie :   
 
R/. Père, source de toute sainteté, écoute-nous.   
 
   Père saint, à chaque époque, tu places sur la route de l’Eglise des hommes et des femmes qui vivent le 

quotidien de leur existence avec une grande générosité :   
– que, grâce à toi, la communauté chrétienne sache mettre à profit ces exemples.   
 
R/. Père, source de toute sainteté, écoute-nous.   
 
   Père saint, grâce au don de ta parole et des sacre-ments, tu nous invites à avancer en cohérence avec  



notre  vocation :   
– que, grâce à toi, notre réponse soit active et assi-due.   
 
   Père saint, chaque jour tu soutiens notre démarche vacillante grâce aux signes de ta Providence :   
– que, grâce à toi, notre mission soit toujours au service des pauvres et de ceux qui souffrent dans leur 

corps ou dans leur esprit.   
 
   Père saint, c’est grâce au don de ta parole que tu nous invites à parcourir avec courage la voie de la 

sainteté :   
– que grâce à toi, en suivant l’exemple du bien-heureux Albert, l’écoute et la méditation de l’Evangile  

soient  notre  soutien.   
 
   Père saint, admets à la contemplation de ton visage tous les défunts, surtout ceux qui T’ont cherché dans 

le visage de leurs frères marqués par la souffrance  et  le  besoin :   
– fais qu’ils rencontrent le sourire de ta miséricorde qui les accueille.   

 

Notre Père.  
 

ORAISON   
 
   Dieu, source de vie et de sainteté, tu as mis au cœur du bienheureux Albert Marvelli un ardent amour 
pour les pauvres et tu lui as donné d’administrer la communauté sociale avec des sentiments animés par 
l’Evangile ; par son intercession, accorde-nous de favoriser un service généreux envers tous, en attri-buant 
 une  sage  valeur  aux  biens  terrestres.   
   Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur et notre Dieu, qui règne avec toi et le Saint-Esprit, maintenant 
et pour les siècles des siècles.   
 
R/.  Amen.   

 


